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Le français est parlé couramment sur la rue ; dans tous les 
grands établissements de'commerce de langue anglaise l’on 
peut s’adresser en français à des commis de notre langue. Dans 
toutes les branches de l’activité humaine se trouvent des com­
patriotes qui font honneur à notre race, sont respectés des 
autres nationalités et sont bien décidés de perpétuer de ce côté- 
ci de la ligne 45 les traditions de nos pères. Dans nos princi­
paux centres, nous avons des journaux qui veillent et savent 
parler franc.
• Prétendre que nous allons'disparaître est aussi absurde que 
prétendre que la province de Québec sera englobée j»r l’élé­
ment anglo-saxon. Or, telle n’est pas l’enseignement de l’his­
toire. Au contraire, notre race grandit, elle croit dans l’épreuve 
et sa marche en avant n’est pas sur le point d’être paralysée, 
nonobstant les efforts de nos adversaires pour nous empêcher 
d’avoir des évêques de notre nationalité.

Les Acadiens ne sont pas morts pour être restés méconnus 
dans leurs revendications religieuses. Les Franco-Américains 
ne mourront pas davantage, si le grand vent de protestation 
continue de soutier comme il l’a fait depuis quelque temps et 
si nos frères du Canada nous appuient au lieu de se faire les 
porte-voix des ennemis déguisés de notre race.

Les religieux en Orient

L’enseignement de la médecine est donné par la Faculté de 
Beyrouth fondée en 1883 par les Pères Jésuites. Les médecins 
que forme cette Faculté ont, depuis quelques années, le droit 
d’exercer en France et Turquie. La Faculté de médecine de 
Beyrouth jouit d’une grande réputation dans tout l’Orient. Le 
corps professoral se compose de 3 Pères Jésuitesr pour la phy­
sique, la chimie et la botanique, et de 6 professeurs laïques 
français enseignant la médecine, la chirurgie. Les cours ont 
été fréquentés en 1905 par 212 étudiants dont 87 non catholi­
ques. La Faculté de médecine américaine compte 154 étudiants.

Les sciences orientales (langues arabe, hébraïque, syriaque, 
copte, éthiopienne, archéologie et géographie orientales, etc.) 
sont étudiées à la Faculté orientale de Beyrouth dirigée par 
les Jésuites et fondée en 1902.
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